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CHABBAT VAYKRA 

ENTREE : 18H44 – 19H52 

D.ieu s’adresse à Moïse de la Tente 
d’assignation pour lui communiquer 
les lois régissant les offrandes 
apportées au Sanctuaire. Elles 
comprennent : 
-l’holocauste (olah) qui, après son 
abattage, est entièrement consumé 
sur l’Autel, « odeur agréable à 
l’Eternel ». 
-l’oblation (min’ha), offrande de 
fleur de farine, d’huile et d’encens 
dont il existe cinq sortes. 
-le sacrifice de paix (chelamim) dont 
la viande est consommée par celui 
qui l’apporte après que certaines 
parties en ont été brûlées sur 
l’Autel et d’autres données aux 
Cohanim (les prêtres). 
-les sacrifices d’expiation (‘hatat) 
des fautes commises par le Grand 
Prêtre, la communauté toute entière, 
le Roi ou un particulier. 
-le sacrifice de culpabilité (acham) 
qu’apporte notamment celui qui 
détourne de leur usage des biens du 
sanctuaire, qui est en situation de 
doute quant à une transgression 
qu’il a pu commettre ou encore celui 
qui a juré de façon mensongère, à 
propos d’argent qu’on lui réclame, 
au détriment de son prochain. 

5ème année 

Paracha 

  ב’’ה

Parachat  

Hahodesh 

Pourquoi D. a - t - Il  créé le monde ? La 'Hassidout explique 
que «D.ieu a souhaité avoir une résidence, ici-bas". Cette idée 
va nous aider à comprendre l'importance de notre rôle en tant 
qu'êtres humains dans le Grand événement spirituel qu’est 
Roch Hachana et les jours qui suivent. 
Les kabbalistes nous disent qu'il ya beaucoup  de vies 
spirituelles au-delà de notre univers physique. Elles sont 
‘’supérieures’’, car la Divinité est plus apparente en elles. La 
finitude de notre monde physique rend celui-ci ‘’inférieur’’ car 
ici-bas, dans notre monde, D.ieu est généralement caché. La 
volonté de D.ieu est d'avoir une "résidence" dans notre monde 
physique malgré sa finitude, le monde des êtres humains. 
Qu'est-ce que l'on entend par «résidence» pour D.ieu? D.ieu 
n’est-Il pas partout? Cela désigne un lieu où Dieu est reconnu 
et ressenti. Dans une maison, la décoration et le mobilier sont 
l’expression de leurs occupants et de leur caractère Lorsque 
nous, humains reconnaissons D.ieu et exprimons Sa volonté 
dans les détails de nos vies, nous faisons pour Lui, de ce 
monde, une résidence. 
Nous le faisons grâce à l’observance des lois de la Torah, et en 
aidant les autres à en faire autant. Lorsque le peuple juif 
observe les 613 commandements, et les non-Juifs observent 
les 7 lois noachides, alors le monde dans son ensemble 
devient une véritable résidence pour D.ieu. 
Ce processus a commencé avec Adam et Eve, le premier jour 
de Roch Hachana, le jour où ils ont été créés. Ils ont reconnu la 
Majesté divine, et par cela, ils ont commencé à faire du monde, 
une maison pour D.ieu. Chaque année, le jour de Roch 
Hachana, nous reproduisons cet acte, en déclarant que Dieu 
est notre Roi. La façon particulière dont nous exprimons cette 
déclaration, outre nos prières déchirantes qui parlent de la 
royauté de D.ieu, c’est en soufflant dans le chofar, la corne de 
bélier.  
Pourquoi une corne de bélier? D'un côté,  l’appel profond du 
Shofar est au-delà de l'intellect humain. D’un autre côté, nous 
pouvons très bien comprendre. Le Shofar proclame la royauté 
de D.ieu et notre engagement personnel à suivre Ses lois. Il 
rappelle Abraham dont l’amour pour D.ieu transcendait la 
raison ; il était prêt à offrir son fils Isaac en sacrifice, pour  
D.ieu, mais en fin de compte, il  offrit un bélier à la place. 
 
SUITE AU DOS 

NITSAVIM 
12 Sept  2015 – 28 Eloul 5775 
ENTREE : 19h54  /   
SORTIE : 20h59 

 

  ב’’ה

La Paracha de Nitsavim inclut plusieurs 
fondements de notre foi : 
-l’unité d’Israël : « Vous vous tenez 
aujourd’hui, vous tous, devant l’Eternel, votre 
D…, vos têtes, vos chefs, vos anciens, vos 
officiers, et chaque juif, vos jeunes, vos 
femmes,  l’ étranger qui se trouve chez toi, 
depuis ton coupeur de bois jusqu’à ton 
puiseur d’eau. 
-la rédemption future : Moche les met en 
garde sur l’exil et la désolation de leur  terre, 
en cas d’abandon de la Torah, mais il 
prophétise à la fin : « Vous retournerez vers 
Hachem, votre D… et Il vous rassemblera et 
vous conduira dans le pays qu’Il a donné en 
possession à vos pères. » 
-Pratiquer la Torah : « Ki karov élè’ha hadavar 
meod… » La Torah n’est pas dans le ciel, ni au-
delà des mers, mais elle est proche de toi, 
dans ta bouche, dans ton cœur pour que tu 
puisses la pratiquer. 
-Liberté de choix : « Je te commande, en ce 
jour d’aimer l’Eternel, ton D…,  
de marcher dans Ses voies  
et de garder Ses 
 commandements  
et Je place  
devant toi la  
vie et le  
bien  
et  
leur  
contraire,  
et tu  
choisiras  
la vie. » 

 

2 6ème année 
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Commentaire sur la Paracha 
Nos vies en tant qu'individus affichent souvent deux caractéristiques très différentes. L'une est le dynamisme, 
le mouvement, le progrès, la découverte et le changement. La deuxième caractéristique, apparemment 
opposée, mais également très importante, est la tentative de renforcer sa position, de consolider, de tenter 
d'être sûr et ferme, inébranlable. La combinaison de ces deux qualités contrastées crée une dynamique saine. 
On se déplace vers l'avant, on se développe - mais pas au détriment de nos acquis. Il est la poussée vers 
l'expansion mais dans un souci de raffermissement. 
Ces deux qualités sont exprimées par le nom de la Parasha qui est lue ce Chabbat, le Chabbat avant le 
Nouvel An, Roch Hachanah. Certaines années, celle-ci est jumelée avec la Paracha Vayélech. La première est 
donc Nitzavim, qui signifie «se tenir droit». Dans son introduction, Moïse dit au peuple juif: «Vous vous tenez 
droits, ici, aujourd'hui". La deuxième Parasha est appelée Vayelech, qui signifie ‘ ‘’il est allé", se référant à 
Moïse: ‘’Moïse monta et dit ces mots au peuple juif". 
Bien que de nombreuses idées et enseignements fascinants émergent de ces deux parachiot, quelque chose 
de très important nous est transmis par leurs noms-mêmes: se  poser fermement et aller de l'avant. Le Rabbi a 
expliqué à un farbrenguen (rassemblement hassidique) la manière dont ces deux noms fournissent des 
indications sur la façon dont nous devons vivre nos vies, et tout particulièrement, le Chabbat avant Roch 
Hachana. 
Alors que le double thème de la consolidation et de l'avance peut être appliqué au monde des affaires et à de 
nombreux autres aspects de l'activité humaine, il a aussi une importance particulière pour la vie spirituelle d'un 
homme ou d'une femme juive. Voyons cela en termes des trois domaines d'expression de la vie juive que sont 
l’étude de la Torah, la prière et l’observance des Mitsvot, des Commandements  (bonnes actions). 
L’étude de la Torah allie une dimension fixe et ferme, à une dynamique intérieure.                   D’un côté, nous 
avons le texte fixe du Séfer Torah et des autres livres de la Bible, la Torah écrite. Pourtant les discussions et 
commentaires des Grands Sages sont infinis et ont apporté une lumière sur les textes, depuis l’aube des 
temps, en même temps qu’ils ont fourni, à chaque époque de leur révélation, une orientation pertinente aux 
défis de ce moment en particulier. Donc, on voit que d’une part, la Torah est constante et immuable, et de 
l'autre, qu’elle ne cesse de se développer. 
Il en va de même pour la prière qui elle aussi, semble ‘’fixée’’ mais présente également une dynamique 
personnelle. La prière est  fixée par le Livre Prières, le Siddour. Plusieurs parties sont identiques, tous les jours 
de l'année, que ce soit un jour de semaine ordinaire ou Yom Kippour. Viennent ensuite des prières spéciales, 
propres à certains jours. Plus encore, il ya la façon individuelle et personnelle par laquelle un homme ou une 
femme s’approchera du texte imprimé, avec la sensibilité unique qui lui est propre 
Enfin, dans le domaine de l’observance des Mitsvot, les commandements du judaïsme, il ya la structure fixe de 
la vie juive idéale: le respect du Shabbat, la cacheroute, les Tefilin pour les hommes  et ainsi de suite. Et il ya 
aussi la façon personnelle dont chacun abordera la mitsva, certains en choisissant ce qui leur convient, dans 
leur vie quotidienne, d’autres insistant  sur certains détails plus que d'autres, en intensifiant  progressivement 
leur accomplissement des mitsvot  tout  en consolidant leurs acquis. 
Tout cela apporte une dynamique saine à notre vie spirituelle intérieure. S’en souvenir sera une bonne 
préparation pour Roch Hachanah, à partir de dimanche soir (13 Septembre), lorsque nous demanderons à 
D.ieu de nous bénir de la même manière, aussi bien pour la consolidation que pour la croissance, nous 
accordant ainsi qu’à tout le peuple juif, une joyeuse nouvelle année de santé, de paix, et de prospérité. 
 
D’après les commentaires du Rabbi. 

 

Le désir initial de D.ieu de créer l'univers est au-delà de la compréhension humaine. Pourtant, dans le même 
temps, nous savons qu'il nous appartient, nous les êtres humains, de proclamer D.ieu comme Roi et vraiment 
faire de ce monde sa demeure. Il en est de même, pour le Shofar. Le Shofar est au-delà de la compréhension. 
Pourtant, dans le même temps, nous pouvons aussi comprendre son message très clairement, et essayer de 
l’impliquer dans nos vies. 
Le Chabbat qui suit Roch Hachanah et les jours menant à Yom Kippour sont un temps propice pour méditer 
sur ce sujet: comment et combien notre propre effort est nécessaire afin d'accomplir la volonté de D.ieu dans 
la Création. Nos bonnes résolutions et nos bonnes actions contribueront à faire de ce monde une demeure 
pour Hachem. C’est dans nos mains. 
Vous souhaitant une très bonne et douce année, Chana Tova Umetouka! 
 
D’après le commentaire du Rabbi 

 



  

Comment célèbre-t-on Roch Hachana? 
Une vue d’ensemble des pratiques et des traditions de Roch Hachana 
La fête de Roch Hachana est célébrée les 1er et 2ème jours du mois de Tichri. 

En hébreu, « Roch Hachana » signifie littéralement « la tête de l’année » et, comme son nom l’indique, c’est le début de 

l’année dans le calendrier juif. C’est aussi l’anniversaire de la création d’Adam et Ève, et donc de la naissance de 

l’humanité, soulignant la relation unique entre D.ieu et les hommes. 

Le thème principal de Roch Hachana est notre acceptation de D.ieu comme notre roi. Les Kabbalistes enseignent que 

le renouvellement du désir de D.ieu pour le monde, et ainsi de la continuation de l’existence de l’univers, en 

dépendent. Nous acceptation de la royauté de D.ieu suscite Son désir de prolonger la création du monde pour une 

année supplémentaire. 

Une bonne partie de la journée est passée à la synagogue. D.ieu ne désire pas seulement avoir un monde peuplé par 

l’humanité, Il veut aussi établir une relation personnelle avec chacun d’entre nous. Par-delà les aspects collectifs de la 

célébration, chacun et chacune demande personnellement à D.ieu d’accepter ce couronnement, recréant ainsi l’union 

exprimée par « Nous sommes Ton peuple, et Tu es notre Roi. » 

Au cœur de l’observance de la fête de Roch Hachana se trouve la sonnerie duchoffar, la corne de bélier. Le choffar est 

sonné les deux jours de Roch Hachana (à moins que le premier jour de Roch Hachana tombe un jour de Chabbat, 

auquel cas on ne sonne le choffar que le second jour). Cette sonnerie représente, entre autres, la sonnerie de 

trompette au jour du couronnement d’un roi. Elle est également un appel au repentir, car Roch Hachana marque aussi 

l’anniversaire du premier péché de l’être humain, ainsi que son repentir et constitue le premier des « Dix Jours de 

Repentance » qui culminent avec Yom Kippour, le jour du Grand Pardon. En tout, ce sont 100 coups de choffar que 

nous entendrons pendant les offices de Roch Hachana.  

Voici d’autres aspects de la célébration de Roch Hachana : 

Nous mangeons un morceau de pomme trempé dans du miel pour exprimer notre souhait d’avoir une année pleine de 

douceur, ainsi que d’autres plats préparés pour l’occasion. Tous ont une signification particulière et symbolisent la 

douceur, les bénédictions et l’abondance.  

Nous nous souhaitons mutuellement lechana tova tikatev vete’hatem,« Puissiez-vous être inscrit(e) et scellé(e) pour 

une bonne année. » 

Nous nous rendons près d’un lac, d’une rivière ou de la mer pour y  

réciter la prière de Tachlikh dans laquelle nous « jetons » de façon  

symbolique nos péchés à l’eau, en évoquant le verset « Et Tu jetteras  

leurs péchés dans les profondeurs de la mer ». Nous laissons  

nos manquements passés derrière nous et commençons  

l’année sur de nouvelles bases.  

Et, comme à chaque  

fête juive, les  

femmes et les  

jeunes filles  

allument les bougies  

chaque soir de Roch Hachana  

en récitant les bénédictions  

appropriées.  

Après les offices du soir  

et du matin à la synagogue, nous récitons le kiddouch sur le vin, faisons une bénédiction sur la ‘hallah et savourons un 

joyeux repas de fête. 

 



  

 
 
 
 
 
 
 
La bénédiction du mois devient  
bénédiction de l’année 
Chaque dernier chabbat du mois, nous  
procédons à la Bircat Ha’hodech, la bénédiction  
du mois, à l’exception du mois de Elloul, puisque dans notre tradition,  
il est connu et cela a été enseigné par le Baal Chem Tov et le Maguid de Mezeritch, que c’est Hachem Lui-même 
qui bénit le dernier mois de l’année, celui qui précède Roch Hachana. En général, durant le dernier chabbat 
d’Elloul, nous lisons la paracha Nitsavim qui commence en ces termes : ’’Vous vous tenez droit, vous tous, en ce 
jour, devant l’Eternel, votre D.ieu …’’ 
Et c’est à ce moment-là, lorsque nous sommes tous au garde-à-vous, devant l’Eternel, en ce jour (il s’agit de 
Roch Hachana) qu’Hachem va nous bénir. Et par là-même, Il va nous permettre et nous donner la force et le 
pouvoir de bénir les autres mois de l’année. 
Grâce à quel mérite D.ieu va-t-Il nous prodiguer Ses bénédictions pour le mois et l’année à venir. Ce sont les 
mots qui suivent dans le verset :’’… vos chefs de tribus, vos anciens, vos gardes, hommes, femmes, enfants, du 
coupeur de bois au puisatier d’eau…’’ 
Tout le peuple est là devant D.ieu, dans son intégralité, uni malgré toutes les différences qui séparent les 
individus. 
Et c’est justement cette qualité d’union, d’unité parmi le peuple qui va déclencher la bénédiction divine. Car 
l’unité du peuple juif est à la base de tout Bien. Dans l’unité et l’union, on peut tout. 
Il est donc notre devoir de chercher à tout prix, la force de cohésion, d’union, d’amour du prochain, en essayant 
de ne chercher que ce qui nous rapproche et non ce qui nous éloigne les uns des autres. Nos ennemis l’ont 
compris en nous mettant ‘’tous dans le même sac’’. 
Mais D.ieu merci, notre Créateur dispense Son bien à tous, sans distinction de niveau ou d’appartenance ? C’est 
pourquoi, il nous appartient de garder en tête et de mettre en pratique ces qualités, ainsi, nous serons bénis 
‘’coulanou kéé’had’’ : tous comme un, pour une année de ‘’tov haniglé véhaniré’’ de bien visible et tangible dans 
tous nos besoins matériels et spirituels.  
 

« A la fin de chaque septième année, à l'époque de l'année sabbatique, lors de 
la fête de Souccot, alors que tout Israël vient comparaître devant l'Éternel, 
ton D.ieu, dans l'endroit qu'Il aura élu, tu feras lecture de cette Torah en 
présence de tout Israël, qui écoutera attentivement. 
Rassemble le peuple entier, hommes, femmes et enfants, ainsi que l'étranger 
qui est dans tes murs, afin qu'ils entendent et s'instruisent, et craignent 
l'Éternel, votre D.ieu, et s'appliquent à pratiquer toutes les paroles de cette 
Torah. » 
— Deutéronome 31, 10-12 
« Je veux les ramener de la région du Nord, les rassembler des extrémités de 
la terre. Même l'aveugle et le boiteux, la femme enceinte et l'accouchée 
seront parmi eux : en grande foule, ils reviendront ici. » 
— Jérémie 31, 7 
 



  



Les Photos de  

la semaine 

Plus de photos sur : 
Pardesshannah.toutemonecole.com 

Sport 

5 ans L. ASSARAF 



  

Vérification et fourniture de  

Téfiline et Mézouzote 

Tout au long de l’année, nous 
sommes à votre disposition  
pour faire vérifier vos Téfiline  
ou Mézouzot ou pour vous  
en procurer. Vous pouvez  
les déposer au Beth Habad  
de Montrouge pendant les  
heures de cours ou à  
l’accueil de l’Ecole  
Pardess Hannah de  
Montrouge.  
Contact : 06.14.25.67.81 

Kapparot 5776 

Vous n’avez pas l’occasion de 
faire les Kaparot sur un 
poulet, vous avez la 
possibilité de le faire sur 
l’argent. 
 
 Merci de nous adresser 
un chèque à  
l’ordre de  
Beth  
Loubavitch –  
KAPAROT et  
d’indiquer  
les noms pour  
lesquels vous  
souhaitez faire  
la Kapara. 

La Présidence et la Direction  de 

Pardess Hannah  

souhaitent une bonne  

et heureuse année à leur    corps 

enseignant, à leurs  

parents d'élèves et  

à leurs chers élèves. 
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Les Elèves de la semaine 
 

Alexander ASSARAF (CP) 
Hanna LEVY (CP)  

Léa BISMUTH (CE1) 
Dvora Léa MIMOUN (CE2) 
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Ava SCHOEFTTER (GAN1) : 3 ans 

Haya DUBREUIL (GAN1) : 3 ans 

Noam LEVY (GAN2) : 4 ans 

Ethan MOULINET (GAN2) : 4 ans 

Rebbeca LASRY (GAN3) : 5 ans 

Levi COHEN (GAN3) : 5 ans 

Levi ASSARAF (GAN3) : 5 ans 

Elsa CHEMLA (CP) : 6 ans 

Noémie CHEMLA (CP) : 6 ans 
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